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COCOA BEACH, FLORIDE.
“_“..I.l“'
?-i MARS 1970.

T

QUEL EST LE
PROBLEME ?

BIEN'BIEN MIEUX QUE |
JEL'ESPERAIS! 4 S8

AUCUN PROBLEME, §
MA PUCE | TOUT VA I

oy

W“’l |

TABITHA,
TUFSIA?

ILS MONT
FINALEMENT
APPELE !

S ME
VEULENT SUR




CHERI1, TU
VEUX DIRE - TU VEUX
DIRE QUE TU YA
-““fff:f}ff‘,“ PAS. JE PENSAIS
g / QU'APOLLO ALLAIT
’ ENCORE ATTERRIR
SUR LA LUNE?

i

our! b~
“EST JUSTE...)

ZUT, JE NE SUIS PAS
SUR D'AVOIR LE DROIT
DE TE LE DIRE! JE DOUTE

E MEME ARMSTRONG

LE SACHE !

NE SOIT PAS
MEILLEUR !

L~ RASSURE-TOI,
CHERIE. NOUS NE
SERONS PAS PRETS |
AVANT PLUSIEURS /
] NEES.

/.. FIRAI LA OU
PERSONNE
\ NIST jAMALs




EN ORBITE AUTOUR DE
@lLA PLANETE INEXPLOREE
HINRICHS CING.




L'ENTHOUSIASME, MAIS
I'Al UNE TRES LONGUE
LISTE D*OFFICIERS
SCIENTIFIQUES VOULANT)

APITAINE, VOUS ME DITES QU'AVE
TOUTE LA TECHNOLOGIE A NOTRE
\ DISPOSITION NOUS NE POUVONS
- PAS ENVOYER UN AUTRE
EXPLORATELUR SLUR LE
TERRAIN 2

CEET ATTSI
QUIE DR
UNE MUTINERIE...

OKAY, SULUL
NDEZ-VOUS AU
 TELEPORTEUR,

CAPITAINE, ETES-VOUS SUR
# QU'UNE RECONNAISSANCE
: EST NECESSAIRE ?

£ NOUS SOMMES
CAPABLES DE
SUFFISAMMENT
F.TL!DIF.R LA
PLANETE DEPUIS
L’ORBITE




USQUIICT DANS C
SYSTEME NOUS AVONS

'CERTES, SPOCK. o 5
SCANNE DEUX GEANTES

MAIS C'EST

MOINS DROLE, GAZEUSES, UNE LUNE ARIDE
ET UNE ENNUY EUSE

BOULE d

NOUS TROUYONS LINE
PLANETE PLEINE DE VIE ET
A YOUS VOUDRIEZ RESTER
LA ET PRENDRE

SI LES PREMIERS ¢

SCANS INDIQUENT UNE
ABSENCE DE CIVILISATION
IL RESTE LA POSSIRII.IITF.
QUE NOTRE ARRIVEE

L'EVOLUTION DE
LA PLANETE.

OUS FERON
ATTENTION AUX
FLEURS,
COMMANDER. & |

NOUS ALLONS JUSTE

DES RELEVES AVEC
NOS TRICORDERS,
BIEN SUR.

"HAQUE FOIS QUE NOU

—{ AVONS EU DES ENNUI
ANOUS AVONS TOUJOURS

. TROUVE LE MOYEN







DE VIE DANS CHAQUE
POUCE DE CET
ENDROIT !

AAAAHHH...

... BON SANG,
CA SENS UN PEU
COMME L'TOWA !

DE CLASSE-M.
MONSIEUR.
TOUT IRA BIE

JE NE SAIS PAS,
CAPITAINE.

PEUT-ETRE UN
OUR, M. KAL SI YOUS ya
ETES CHANCEUX. JE i ' = PAR ICI !
VOUS MONTRERAL CE o [y e DROIT DEVANT,
BAR PRES DE L'AUTO JE DETECTE DES

-ROUTE 25, RELEVES

NTERESSANTS |




yous
ENTENDEZ.
CA?
ON
DIRAIT -

AHRA, |
SENS QUE YOTRE
PHASER VEUT
SAUTER DANS CAPIT,
NE SERAIS PAS
UN BON OFFICIER
DE LA SECURITE




SI BEAUL..!

JOUEN DITES-VOLL
CAPITAINE 7 POUYONS
NOUS DEPASSER LA
PERIODE DYETUDE
STANDARD AC
7 DEVRAIT AVOIR

QUE C'EST...
METALLIQUE.




UN SIGNAL
A . FAIBLE, MAIS ON
CAPT. DIRAIT QUE CE

{ CA VIENTDE LA !
F OUVFRTURE !

QUOIQUE CE SOIT,
PO~ i SENS PAS LE ALLES 3 BE
PARADIS. METTEZ YOS PRENEZ VOTRE
CASQUES AVANT DE PHASER, ZAHRA,
. POURSUIVRE,




QUELQUE CHOSE P JE PE]
ICI, CAPITAINE ! Y 1 A VIS

: CETTE PLANET!
AVANT NOUS,




LN VIEUX DE LA CAPITAINE ! JE

CIRCLIT FIN DU DETECTE DES TRACES .. IMPOSSIBLE !
VINGTIE BIOLOGIQUIES,

C'EST...

TRACES D'
ADN HUMAIN
MONSIEUR !

MAIS CA NE
VIENT D’AUCUN
DES CADAVRES

QU SONT 1CT !

CAPITAINE,
J'AI QUELQUE







KIRK A
L’ENTERPRISE.

ON A DES CHOSES.}
INTERESSANTES.... ICL
JE VEUX QUE SPOCK
VOIE CA AVANT QUE
NOUS REVENIONS
AVEC L'EQUIPE
SCIENTIFIQUE. oui, M.
CING A

ET PLUS DE REMONTER,

SECURITE.

OU EST MON
TRICORDER ?
I'AI DU LE

LAT

SS

Eit EN

HEY !
REVIENS
Icrr




: ; C'EST JUSTE UN
ENTERPRISE. Nl g o TRICORDER, MONSIEUR.
; ' NOUS EN AVONS
\ D'AUTRES.

CEST LA PRIMF
DIRECTIVE, M. KAL ¥
UN TRICORDER
PERDU SUR UNE
PLANETE ALIEN
C'FST GRAVE

NON PAS QUE
LE COMMANDER
SPOCK AIT BESOIN
DE LE SAVOIR...,

QUOIQUE CE SOIT,

CAPITAINE !




, LE DERNIER T
/M GE DU CAPITAINEY
i ETAIT UNE ANNULATION,|

ET CA SEMBLAIT

D'OFFICIERS
IENTIFIQUES ET DE

PERD
"EQUIPE. CA PEUT ETRE DE!
INTERFERENCES DE L'ENVE




PUISQUE N(‘ll]S AVONS PERDU LE

N DETACHEM ENT DE SECURITE SUR
WS MONTRE G [y [ PLACE AVANT LES OFFICIERS
i )SE, MAIS T S SCIENTIFIQUES SERAIT LE
SESEFE}:(;;;)}};IIE et L ) PLUS PRUDENT,

MINQUIETE
LE PLUS.

LAISSE
| REPERER LA ZONE
AVANT ? ON NE SAIT
PAS CE QU'ILS ONT
CROISE EN BAS!

[

i

/7 VOTRE INQUIE-
“TUDE EST NOTEE,

OLIS AY »
LA BARRE,

'_ LT. UHURA,
%-‘z \

=




LE COMMANDER SPOCK.

REPONDEZ

GARDEZ
CONTACT.

CONDUISEZ-NOUS,
1E CAPTE SERGENT.

LES FONC-
-TIONS DES N PARALYSER,
BALISES, M. 141 sy,




M. SULU !
VOUS AVEZ [TE
SEPARE DES
AUTRES 2

OUIL L'UNE DES BES-
“TIOLES S'EST ENTICHEE
DE MON TRICORDER.
JE L'AI RATTRAPE, MAIS
FAI PERDU CONTACT
AVEC L'EQUIPL
4
[

WHOA,

NE TIREZ, PAS !
C'EST BON DE
VOUS VOIR. JE

NE TROUVE PAS
LE RESTE DE
L'EQUIPE !

PREPARES EN
CONSEQUENCE

BALISES
DROIT DEVANT, §
, COMMANDER !




DEGATS IMPOR™
“TANTS SUR SA
COMBINAISON,

COMMANDER. '}
PAR ICI !




QUIEST-IL

JENAIP
BIEN Vi

CDR. SPOCK,
QUEFLLE EST VOTRE
SITUATION 7
N FORMATIO
DEFENSIVE. ARMES
SUR PARALYSIE
MAXIMUM.

RESTEZ
EMN ATTENTE,
ENTERPRISE.
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COCOA BEACH. FLORIDE.
I'. Z &
1 JUILLET 197

-NAUTES PEUVENT
ALLER DANS LES-

TUu ME
PROMETS [YEM-
-PORTER MON

DANS LA POCHE
E MA COMBINAISO
\ POUR LE METTRE
i A L'ABRL

COMME CA,
AUSSI LOIN
A\ QUE J'IRAL.

~.. TU SERA
TOUJOURS
AVEC MOI




ARMES SUR
PARALYSIE
MAXTHUM !,

JOURNAL DU PREMIER [N ¢
I

OFFICIER,

N NOTRE i:TI.I[_)E DE ROUTINE

DE LA PLANETE DE CLASSEM  [§
HINRICHS § CONNUT DES COM{ "
-PLICATIONS QUAND L'ENTER-|
-PRISF PERDIT CONTACT AVEC
L'EQUIPE DU CAPT. KIRK.

JE ME TELEPORTAI SUR
LA PLANETE AVEC UNE
EQUIPE DE SECURITE
POUR TENTER DE LES




ous DEVONSY >
AVANCER ET- ﬁ" : /
y A




=

ON DIRATT
QUL FN A

TAT PRIS UN.. QN
sarr cour.. 1O
MAIS CA IRA...

VOUS MEN-
2 _TENDEZ ? /=

' Mn\l@

1




"RESTE EN PLACE

POUR UNE FOIS.”
"CROIS-MOL
JE VAIS BIEN."

"LAISSE-MOI AU MOINS
SOIGNER LES CICATRI-
-CES SUR TON VISAGE."

" e

CE SERA DES
CICATRICES SI JE NE
FAIS RIEN 1 QUI SAIT

QUEL GENRE I¥AUTO-

-PIQUES TU AS PRIS
LA-BAS?

LES FAMELIX
DERNIERS MOTS

"CE NE SONT QUE DES |
ERAFLURES, BONES." |

CAPT. KIRK, ICI SPOCK,

LVOTRE PRESENCE EST REQUISE
SUR IA PASSERFLIE. 3

TU VIENS AVEC
MOI.




PROPRE CE N'EST
PAS HUMAIN.
PAS TOUT
A FAIT.
MAIS A
QUATRE VINGT DIX
NEUF POINT DEUX

PAS FORCEMENT.

JOUS AVONS DEJA CROISE

ES FORMES DE VIE PROCHES

DE NOUS, CERTAINES POR- S1 NOUS AVONS

-TENT MEME L'UNIFORME APPRIS UNE CHOSE CIES

DE STARFLEET. CENT DERNIERES ANNEES,
C'EST BIEN QUE LA TERRE
N'A PAS LE MONOPOLE DE
LA DOUBLE HELICE.

UN MYSTERE
ASCINANT CAPT
) : t A =1 : LA SOLUTION SE
I [ 1 v T TROUVE PEUT-
\ ETRE DANS LES

ERTES, BONES, S
MAIS LA PLUPART DES Cg;'_;:\r;%’;‘;?_
NOUVELLES FORMES DE  CERTAINEMEN]
VIE N'ONT PAS DE PIECES _FAS UN DESSIN

) - s D'UN ASTRONAU-
D'ANCIENS APPAREILS :
N TERRIENS -TE HUMAIN,




-TIQUE SE REECRIT
SANS CESSE, A UN
RYTHME JAMAIS VU
SUR LIN MONDE
. EXPLORE.

DONNEES SONT 3

NECESSAIRES POUR
COMPRENDRE LE

MAIS C'EST LE PRIN

-CIPE QU1 SEMBLE /

A L'(FUVRE.

VOYONS
SI J'Al BIEN
COMPRIS.

SEULEMENT DE CE QUE
OUS AVEZ TROUVE, CARE
TELI SATT QUE JE NE SUIS
PAS ASSEZ FOU POLIR
DESCENDRE MOI-

OUS AVONS
LA PREUVE D'UN \_ |
CONTACT ANCIEN,
MAIS AUCUN SIGNE
DE PRESENCE
HUMAINE.

UNE CREATURE
QUI A UNE CORRES-
-PONDANCE DE

JIM, S'IL TE PLAIT,
NE ME DIS PAS QUE
TU PENSES A CE
QUE JE PENSE

"D'AUTRES
DONNEES.”




J'APPRECIE
OTRE INTERET,

ADMIRABLE PHILO-
PHIE, MAIS PAS
R APPLICATION

QU JE NE FERAI
PA

=

[ #

RNENT MAL, R
-MONTEZ-MOI. M
SIMON INTUITION ES

PARCE QUE ) Al JUSTE BE-
LES PHASERS ONT \ r -SOIN DE L'ATTI
SI BIEN MARCHE \

AVANT.

KEPTIN !
JE DETECTE
UNE FORME DE [§
BIEN RFCU,
CHEKOV. INUTILE
DF L'APPATER...

=)




... JE CROIS
QUIL M’A
ENTENDLUL

Wit




Y HEY, TOUT 3
VA BIEN ! JE NE




COMMANDER
SPOCK, STATUT !

SPOCK -!

E CONFINEMENT
EST UN SUCCES,
CAPITAINE,

ENTERFPRISE,
U~ A TELE-

-PORTER.

VOUS N'AVE
JAMAIS DOUTE DE
MOI, N'EST-CE PAS

SPOCK ?
AT FAT
N DEVOIR




LOIN DE MOI L'IDEE DE
CRITIQUER VOTRE APPROCHE
SANS DOUTE TRES BIEN
PENSEE, CAPITA

[} -

... MAIS JE NE :

¥ SUIS PAS SUR QUE CE
CONTEMNELR 50IT

CONCU POUR L'EMPE-
-CHER DE SORTIR !

7 SII'AI RAISON,
OTTY, ON N'AURA
PAS A STNQUIETER
BIEN LONGTEMPS

SI I'AI TORT,
TNOUS RENVERRONS
11.A CREATURE SUR

LA SURFACE.

"IL A DU S'EPUISER
LUI-MEME™"




"JE DETECTE UN CHANGEMENT kg 4 — — : —

BIOLOGIQUE A L'INTERIEUR DE N ot 7 y IL SFMBLE QUE L'HYPOTHESE

L'UNITE DE CARGAISON.” . k! DU CAPITAINE, BIEN QUE PEU
h : PROBABLE, SOIT CORRECTE."

QUAND IL SE
REVEILLERA. .




JE DOIS N\
L'ADMETTRE,
M.

ANALOGIE,
SPOCK. CA VEUT
DIRE QUE J'Al

‘ITESSE DE |

DISTORSION. SIGNES DE CIVILI-
-SATION. ET UNE CREATURE
PRESQUE IDENTIQUE
AUX HUMAINS.

POULS EN
HAUSSE. IL SE
REVEILLE !

PRIFRE DESESPF-
-REE. IL EST STA-
BILISE POUR
INSTAN

IE NE YOIS
RIEN DE
RELIGIEUX DANS |
LES ACTIONS
DU CAPITAINE.

RAISONNABLE DE
CROIRE QUE CETTE
CREATURE ETAIT

. HUMAINE.
75A REACTION
FACE AU DESSIN

D'ENFANT L'A
CONFIRME,

ON DIRAIT
UN NOM.

ON DIRAIT -




JE SLIIS DESOLE,

“APT. JAIMERAILS,

POUVOIR.

JE NE PENSE PAS
QUE MON GRADE
SOIT ENCORE VALA-
BLE, CAPT. KIRK

A M'AID!
D'ETRE DEBOUT. JE
N'AI JAMAIS ETE DU

GENRE A ECOUTER LES

DOCTEURS. OU A RES-

-TER ASSIS A NE RIEN,

Y DISPARUE

DEPUIS 300 ANS.

DITES-MOI QUE
IE REVE

SERAIT MIELIX QUE

YOUS RESTIEZ A L'IN-

-FIRMERIE LE TEMPS
DE RECLIPERER.

MOI I ['Al DU
1AL A COMPREN
-DRE TOUT CE
QUE YOUSs

TROIS DIEU MERCI
CENTS  POUR L' ETAT DF
ANS, CHOC, SINON JE
SERAIS FOU
FURIEUX.




REECRIT VOT) RE \
CODE r‘E\ll—.TIQI.]E

!F.FERENTE

LOIGNER
STOPPERAIT -
INVERSERAIT -
LE PROCESSLIS,

NE SAVONS PAS
C'EST COMMENT
VOUS FTES ARRI

YOUS VENEZ
D'UN TEMPS OU LA
DISTORSION

"DISTORSION",
I'AIME BIEN
CETTE IDEE.

JE VOUS
DIRAI CE QUE
JE SAIS.

"C'ETAIT EN 1972. Nous |
AVIONS ATTERRI SUR LA
LUNE DEPUIS 3 ANS."

"MAIS NOUS FAISIONS BEAU-
-COUP PLUS QUE COLLECTER
DES PIERRES ET JOUER AU GOLE,




OUS AYIONS CONSTRUIT UNE BASE
CRETE SUR LA FACE CACHEE DE LA
LUNE POUR TESTER UN SYSTEME DE

"LES MISSIONS APOLLO DE 68 ONT LI-
-VRE DES PIECES. PAS DPATMOSPHERE
SIGNIFIAIT AUCUN BESOIN D'UNE
FUSEE SATURN V POUR ATTEINDRE
LA VITESSE DE LIBERATION.

"EN GROS SANGLER UN PILOTE -
MOI - A I'ARME NUCLEAIRE LA
PLUS PUISSANTE JAMAIS CONS-
“TRUITE. HOUSTON A DECIDE
QUE CETAIT TROP DANGEREUX
DE LA TESTER EN ORBITE..."

"... ET LES POLITICIENS NE
VOULAIENT PAS RISQUER UN
TEST RATE A LA TELEVISION
OU RISQUER LES RUSSES
L'APPRENNENT,




JE ME SUIS REVEILLE POUR YOIR MA CAP-Y
SULE PARACHUTEE DOUCEMENT AU SOL. J§
N SYSTEME DE SECOURS AUTOMATIQUE
UN VESTIGE, JE N'AVAIS JAMAIS PENSE
WELLE AURAIT A ATTERRIR. <0 :
: IMAGINEZ " Y\ OUS VOUS SOUVE-
MA SURPRISE } ., .
N CuAND AT B -~NEZ QUAND vous
Pt B\ Vi COMMENCE. 8

' - Rl f /] <
% ET JE ME ‘
Y SOUVIENS.. = SOUVIENS DE LA.

Lekes W5 M
JE ME SOUVIENS FAIM. AVAIS TELLE- APRES CA -
DU DESSIN DE , -MENT FAIM,
MA FILLE.




CORPS, RESISTANT AUX GAGNER
TRAITEMENTS, COMME 81 DU TEMPS,
! MAIS...
-DIATEMENT POUR

COMPENSER!

ET QU'ON LUI AIT
RENDU SON
HUMANITE ¢

AVONS ACCELERE L'INEVI-
“-TABLE MORTALITE QUE
ES CIRCONSTANCES INHA

BITUELLES ONT TENUE
A DISTANCE.

REMEDE
POSSIBLE.

TE RENVO-
-YER SUR LA
PLANETE ~ LES PROCESSUS
QUI L'ONT CHANGE A
SON ARRIVEE SONT LES
MEMES QUI L'ONT GAR-
-DE EN VIE PENDANT
DES SIECLES.
LOGIQUEMENT,
“EST NOTRE MEILLEUR'
ESPOIR DE PROLONGER
SON EXISTENCE - EN
"HUMAIN" OU AUTRE
MENT.




JOURNAL DU CAPITAINE, SUITE.
LE CDR. SPOCK
AVAIT RAISON,

0 CETAIT LA SEULE
CHOSE A FAIRE.

CORY SUR LA SURFACE DANS L'ESPOIR QUE
LENVIRONNEMENT DE LA PLANETE LE SAUVE.

N

| e

A aurats vouru pou- [ W 1 SES SIGNES VITAUX SESONT [
[ A -VOIR LUI DONNER DES e, / ORES IMMEDIATEMENT.
ADIEUX PLUS DIGNES. E F YV o =T
= = “— g | Y ()] CETAIT LE SEUL MO-
- ; N “YEN DE LE SAUVER...

(... Ma1s QUEL GENRE [
DE VIE LUI RENDIONS- |

IL MERITAIT MIEUX
QU'ON LE LAISSE SEUL
SLUIR LIN MONDE ALIEMN.




"UNE VISION QUE JE N'OLI-
BLIERAI PAS DE SITOT."

NE MINUTE IL EST
COUCHE LA, LA MINUTE
SUIVANTE IL LUl POUSSE
DES CHEVEUX PARTOUT
ET SON CRANE EXPLOSE

SOMME UN BALLON,
ON ST
SORTILE Lo STARFLEET. ILS ENVOIENT
LN VAISSEAL POLIR SUR VEIL-
(LER SON ETAT ET ESPERENT

JE ME SENS

SIMPLEMENT LE
\ 8 ™ | AISSER DERRIERE, SE

x M CHANGER EN

ANIMAL...

LALTERNATIVE YIOLERAIT
LES PRINCIPES LES PLUS FON-
-DAMENTAUX DE VOTRE PRO-
FESSION ET DE LA FEDERATION,
NOUS NE POUVIONS PAS LE

YOUS NE DE-
-VRIEZ PAS ETRE
SI SURDE CA..,

JE NE TEN VEUX N |
PAS DE VOULOIR R
-TER IC1, BONES. JE

MOINS DE TOL

e

A CONTINUER.YA'
EXPLORER
SANS FIN.




*...QUELLE QUE SOIT
SA FORME...

... TROUVE UN
MOYEN DE...

"... CONTINLUER.”

E-;
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